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GILLE ET GILLOTIN
Ol'EKA COMIQUE KN UN At.TK.

Miusiqut- de

AMBROISE THOMAS. (Jr 104)
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BRISACIËR.

Adieu! c'est à dire, au revoir!

Uar à midi je reviens...

BOSAURE

Ou<il espoir!

BRISACIEH.

Par ton oncle invite...

ROSAURE

Vraiment!

BRISACIEK.

Une missive.

De notre colonel... tiens-toi sur le qui vivel

ROSAURE

J imposerai silence a mes yeux, a mon cœur!

BRISACIEK.

A loncle, un jour, pour g-agner sa faveur,

Je m'avisai, par aventure,

De prop(»ser d'activer le paiement

D'une certaine fourniture,

Par Jui faite jadis à notre régiment;

Au colonel, ma foi,j'ai parle' de l'affaire..

Quoiqu'un peu dur à la desserre.

Ce matin, il me doit donner précisément

Toute la somme nécessaire...

ROSATIRE

Pourquoi ne m'as-tu pas dit tout cela tantôt?

BRISACIEK,! Hiidri-nifiil,

.l'avais bien autre chose à te conter là haut!

Je pars... bon! étourdi!

ROSAIRE

Qu'est-ce encore?

BRISACIEK.

Je laisse

Mon briquet....

Rosaure ifnlre pour le cherchtr.

Quelle maladresse!
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L'n grenadier, sans son harnois

C'est Cinpidon sans son carquois!

ROSAl'RE, Uiimil K- sabre.

le vais te le jetei!

BRISAC.IER

Garde-t-en bien, ma elière...

Le bruit pourrait e'veiiler le ceibère...

El l.t chute endommageriïit

Ce précieux objet

Attends!..
il rf^arfif rniloiit tic lui e( HiJrrroll la Yt-slf di' (Tiilotin,

Au vol prends cette souquenille!

ii lui jrtlp la ^t.sle.

BllSAIRE

Je la tiens!., niaititeiianf faut-il que jentoitille

Là dedans le briquet?...

BRIS.ACIER

Justement!... c'est partait

Jette!

R(!SArRE

Becois!..

elle jflle le sahf f t^iii s'trcrt àe au Ireilla^e.

BRIS.Ar.iEK

Ah!mi!zieux! il s'accroflie!...

Heureusement je puis le repêcher.

Ma foi, la veste aura quelqu'anicroche...

Tant pis.... eiicoi'e adieu. ...je vais me dépêcher

De gïigner le quartier!..

RH.;mrt' lui fuvuif des haisci-s, il sV-Ioi^iH'^ elle rritlre, (iill(th'ii •-orl du ha)îri)fiil a (^auchn,

SCÈNE II.

GILLOTlN,>eMl.

(;il>l,llTl>, .11 in.dich.'-d.- .h.'niisf.

Ma veste a du techei-!..

La bonne et gentille Jacquette

Hier au soir, de sa main blanchelte

L'a savonne'e .... oh! je vais éblouir!

il \ui( sa seste a terre

Oh! mais, le vent l'aura jete'e à terre

Diable! elle aurait pu se salir!

Sur le soin des habits, papa Gille est se'vère!
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Tache, acoi'oc, il ne passe rien!

Ciar, dit-il, lorsquon aime bien,

L'on ohàtie également bien!

Mon papa me traite en bon père!..

(il i'\lilliilH' »:i >eslf.)

ÎS est-elle pas gate'el..

(aperi-e\:iiil un arri-or.)

Ahîmon bon Dieu! quel trou!

Ma veste neuve encore!... c'est a devenir fou!

Qu'est-ce qui m'a fait ça?... Mais c'est qu'il est immense!

Que je vais recevoir une fameuse danse!

Hi! hi!...pour leviter juaisje ne sais ou!

Si Jacquette pouvait fermer cette blessure!..

Elle est très habile. ...el,surtout.

Gomme une princesse elle coud!...

Elle me sauvera, j'en jure!

(il !ii* nu-! ^ous I;i Ceuetre de Jacquflttî et chanle a deiin ^oi\.)

K.2.

DUO.

JACOl'KTTE

GILLOTIIN

PIANO.
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GILL.

c'est un grand malheur., Qui vers toi m'a _mè _ ne;
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Jac _ quet_te,entends moi! Ouit_te ta fe
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/TV JACQ.
un prjeo piii aniinalo.
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Cher GiLlo_tin, parJe
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^ =t£

_ géant !

GILL.

Ah!

j'en suis de'_jà tout trem_blant! Sil vo_yait ce _ la, mon

^^ l'^r ? [ ? ^ ^s*=^

i j^ j^ Ci ^^:Ç*

P P P F' ;^
Il se_rait fort en co

¥^^

^

i ^ =^

re. Ah!

le _ re: je fre'_niis

^ ±* i
je fi'e'.mis
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j> j i^i' . . i* .f>

//^
en y son _ géant.

P

je fre'_ rnisl

à^
en y son_

,//

,

> J)
\J' -, • J'i*

!

. ,-:, J' J'>^
en y son _ géant, je fre' _ mis!

^
en y son.

ff

t=^ W^
p

^s f^ 12^
'•)^*^

-^ r Y ^ fe

I
j-eant!

P
m

. géant l

^m ^^
riten

.

Plus lent j^=69
(à Jnrquflte tfndie ri suppliant.)

4*"^^' J'
i jyjijjtf ip Ji'^pB^G.

U _ ne re _ pri _ se perdu _ e Peut de'rober a sa vu _ e
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jb>-i > i ^^
i? P P
^

Ce de _ sastre a mon pour_ point; Et son_ge que cha_que

rj~^ ^'
t' ^

point. Me _ pargne un grand coup de poing

JACO. (imilanl son RÎrf:<liii.)

VU

é f

^

ij^i- J'^j>i,^i'>p
p F^^

Ce désastre a ton pourpoint, Heureiuse que chaque

P

C .3fi0lJi1
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II j. j . j , Il - j'i i
I

;
, > j' ^^

(lui essu^Hiil leK 3**n\)

• m ^

point Te'-pargne un grand coup de poing! Allons, Que ta crain_te

y ^ ;-J ll
*
[f^ a

t^^"
.s:ïf

^ V r

j^ i J) J'
I

j^ ff J) >
I

J^ J-^

ces _ se: Compte i _ ci sur mon a _ dres_se A .tant que sur le re _

p—A . r.

^=r-\r^r^ É^^-

—

*- :t

-tour Que te pro _ met mon a _ mour.

, GILL. dulce. t'a 'h''"'':""')

J» J. I

j'' i' i' h

* i-

—
\û ^ ^

Ta bon _ te, chè.re mai.—
- .^
=^i=JH È

^ EL J j ^^
•P-

.^ i> i' >
I

j^ r^> I

ji j> i> ^t^
ZEïïlI.

-tres_se^_Aug_nien _ te_raitma ten_dres_se. Si mon cœur tout plein dà

P
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P P P p p ^
poco rtt .

AlJonsque ta crainte

a femjio'^
rrv a UMiipo

mour N'en de' _ bor _ dait tout au -tour. Ta bon_te,chè_re mai

^-^^

ces_ se; Compte i _ ci sur mon a _ dres_se. Au _tant que sur le re _

^* Ji J> 3 > > Jt } J lr,i' >
'

_tres_se, Aug_men_ te_ rait ma ten _ dres_se, 8i mon cœur tout plein da

All° con moto. «IrlSS

-tour Que te promet mon a - mour!

dim rit P r:\ J

.mour N'en dtQ)or_dait tout au - tour! Jèntendspa-pa!

f 1 }: m \> 0ém iitiiii

^^ T •? mmi^4^-4*-!^ï

>: . 5601.1
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I
mezza voce

J^'^IF P r MC ^—^^ --i- ^— —

r

—^-

Oui, le voi _ là,cest ton pa _ pa, le voiJà!

i
mezza voce.

lJ>i^\t r J^
*G.

Oui, le voi _ là c'est mon pa

^^^ m mf J f

pp

. V û ù cJ cJ

p ï;^ i^E^
^:

> p
^' ^r#^

' Va - t'en par là et moi par la! va-t'en par

Eà* -£^^*=i^
G. E

.
pa! le voiJà! . Va-t'en par là

"/

P
£

9^: ^ T ^^

t^^ ^ U t-J

H r^J. Ji l

> #^
et moi par la! Oui, le voi _

^*T~''j) j) il il ji ii J) I

f

""p

p p j
G.

va - t'en par là et moi par là! j'entends na_pa!.
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~^m ^̂^
la! C'est ton pa _ pa, le voi.la!

I ¥ .U'
I p P >

Oui, le voi _ la! c'est mon pa _

f ^J J j J J

I.H »g é ^
C
—r [^ ^»

^ T-^^^i P ^' P Mr
Va -t'en par la et moi par la! Va-t'eR par

* -.Ar-^^^^^G.

pa! le voi_là! Va -t'en par la

T=4̂

^ ^
^

/

e
*=* ^ PT

É^' •? ^^ r,
-7 r ^^^

là et moi par là! Du cou.ra

"•? r

Va t'en par là et moi par la! A l'ouvra

a .\
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^^ . V

HLyig'pTF F i F'i? \' l
g-e: du coiLia ge! levoiJa! va t'en va t'en par

^^W EéE 'tĥ
-

Tt\1 r

a I ouvra g^l levoijal va t'en va fen par

^j tt'tM
\

t'të
t t^ ^#^ i f i h.

m
/ p cresc

.

^m ^^^ ^
É ^^E^ES l !

JJl l j J'i.'iJ^ i^J. ^^ ^
là va t'en par l?i et moi par là levoi_là levoLlà levoi

—
. P

M' g M P r F J I
i' jijr II

la va t'en par la et moi par la le voiJa

$ i^h I h j'i^; 1^//=

ï p5i

-làl Oui,va t'en, va t'en par ra,levoi_làL

ft # ^=W
U' i r J'PEJ i r W^jt^=j»^G.

; -7 ^

Oui, va fen, va t'en par la

é'é'^ 0' *-^'

levoi_là le voilà

^m ^^
4 M7 L>

•?
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j h^' I J-^ J j) j) Ij^ ;t;?jp h gf^ g

-^

Oui, va t'ei> va t'en par là

J'J'li' . . ii
ton pa_pa ! moi par

-là! Oui va t'en vaf t'en par la c'est pa_pa

^ m
va par la

i' 1 'tp f=^^S

/^
^>'«-r P < * !• à

P^
^ r

i
dim.

J' > -. J'iM^ WB1 ••?
ff T •? ^
là.

# ' #

ton pa - pa! moi par la. le vol ^

PPi^ ff If If ^ f) J^
• J:»

c'est pa_pa! va par là le voi_là

P* ^^ zz.
•7 r .,

îk^^^^^ ^^ EgEE^

i ^ P p I r PT -7 f^^
fa!

4^^->^

ie voi _ là! le voi _ là! le voi

.

^=^
le voi_!a! le voi_la! le voi

,*-.
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:!!

i"i Ih fin (lu Du.- Ja. qi]»:t(f iiiniiti- l'i-sidlici cl ifiilre viM-iii,ii(. (Jill,- t-ifh> |i;,i 1,1 piirlp t.n^H;il fac'f \ir
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SCENi: IV
GILLE i,ui> ROQL'ENTIN.

Depuis* qiiiiizt- ans. tantôt, je garde cette lettre

Qirà iiionsieiir Kciqueiitin. l'on m'a liit de remettre,,

l'.ius. un iiiunient de bonne hunieiir...

Couiiitinn de i-igueur!

En Viiin je l'ai cherche', ce moment;, car mon maîlie.

Toujours hourru, bougon,, quinteu.\...,ah! le voici!!

Voyons si le bon vent a souffle' pur ici!..

(il -.• h.iil M ( l)

KdUl liNTl.X vniUnl .le 1., uMiMMI, f;r,.l.nnel:iul

Des pas, des sauts, ..du caquetage...

Puis, tout à coup. .un bi uit.dont j'di IreiiÉi..

Cric, crac. .. frou. frouL.daus le Ireillhoe,

La chute,, évidemment d un corps mal .dfernii...

Me lever aussitôt eut été' le plus sage...

Mais, maigre' moi, je me suis rendoi'mi...

Ma nièce ne peut seule av<iir fait ce tapage!

Oui, j'ai bien entendu!...

Il faut que, de la haut, quelqu'un soif descendu!...

Venti'ebleu!!...

(.Il.l.li .'i pnrl

1) après ce présage

Rengainons encor mou message!

Plus de cent fois je me suis dit:

Pour qu'un bourgeois aisé, saiir de coi'ps et d esprit

Soit constamment d'humeur aussi désagréable.

Il faut,, bien sur, qu'il ait au cœur

Un ver rongeur!...

lUJOIENTIN

Le treillage est lompu... mais rien qui me dé\oile

L'auteur de l'attentat...

(Trini\Hnl un 111"!. Hnu il,- |., ir>te (If (Jilloliii aiciu(lif' ;i>i 1 1 Hill.ijjf )

Ah! ce lambeau de toile

.\ccroihe', déchire'!. . témoin accusateur.

Il pourra ai"e'clairer dans cette nuit d'hoireiir!

(il m.Mcllf ,-l ve l.oMVf ,1] t.icr (I,. <;illr)

Oh!.

(;i 1,1, lï

Itiiyl ENTIN

Que (ais-tu là drôle?..



(;ii.l.E i...iii.uii

Je irif- lt-v>^

tiOUI ENTIN.

Tlop turdL.et iiiuiisieur mu>f el lrol(%..

Sdiis travailler!., pointant on te loge et iiounil!

Ml.l.K.

On me loge,, oui...dans la niansaide,

Ou grâce au comble delniit.

Glace au inui' qui se lezaidc,

Je vois le jotif toute la uuil !

Pour la nouirituie....

liUUi KNTIN.

Silence'...

GourtiKind et paresseu.\, tout est trop hoti poui' loil

Ca. qtit' mes gens viennent autour di' moil

SCENE V.

JACQUETTE,GILLOTIN, Gl LLE ,RO<jL E!N TliN.

QUATUOR.

, , !
(.'. <;ii.Mi:.|iiiiMiii.-)

M()clorHtoC<>i=76)

HdUlE.NTl.N. 5^/ (
' j^

l'iÀISO.

£fc^ ^ ^
^3 -Y-^ -V- y

r

'

.£

h

^^̂qt

3
Eli liien? eh bien? que lai- (u

U^
m m .—1 p
^ * f H—
7' r /

Ir ? r 7

—

71 ? '/ '

'
^

—

Il faut donc que je les ap pel _ |i'?

=fc:j±r
3^fc2^Ê^E? ẐX

la? M,

->-
ii> voy _ l'Z

. li O _ i)f_l
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^=^ '=r^
-y—

r

T^-ir

bmi! bon! (hi li^s a[)pel_li' _ lii

^^-^^^^ y y / ±z

raal Vo _ ycz s'il les iip _ pel_le.

GilU

Boni bu!)'.

± «-
Jt i-

^^^^3^^=^^==^^=^^^^^^^^^
P

r
/' / / / ^' K3^=;c

i"'S

i',i, A iiKi viiix s'il I) _ br _ i

«î^ ^
^ ^ >

-g j «—jV

l'ii Vo _ yez s'il Ifs aj) _ pei _ It

>^^^S * / > f f T:
"

7 y
-y-

J:_
^.'; « > ^^=^-£t^J^ -V

—
f~

(iii!.-

lit A mil voix s'î^ û _ bf _ i _

*

m

l'a! Vu -jf'Z- vo _\ez

*-*»f^ ^ ^ L,iTar-
i t

&^ 3t|^^ -V
—

V 'I

* » 9-

^
w=^^
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VII _ yrz! Cii! -il sdii em _biir _ liis? Cal _ niez vou>., cA . im-:

'y-i^'
' P

_#—•—•- f- *-

y y y v v7 ? F \
y -^^ ^—"ir f^^

_ y^z! s'il les ap _ pel _ le _ lii! M;us vf»_>ez., mais vo>

(;ilU

'H P ; X—f̂ ^ ff ff

J-* « (5:^

=F=F
-ez„ iniiis voy - ez mais voy _ llltl \<>1.\

-m-

^^:t
p > >-' V..T ^' V '^^:^

y^ j^

—

V tj"^ V l'r y :^^^
^ -r-;^ J' ; J^J^T?^'(illl,-.

î>
t )- 1 . ^ # f * ff

ma vdix s'il (j _ b''' - i

*^
^

Muu Kiell. un les ap _pel_ le _

^

f/
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Mil.m
-la 0» >

Vo-jt'Z, s'il les ap-pel_l»' _ l'a!

i

s

Œ

^

i

(.11 I.K.

_L

(ni,ml)

«^-*r >\- >^
!!i5=*t

.N: <.^.

5^ ^ ^E

P
All!'iii()flf>rHto.(^ = 80)

^ ^ ,

ho_là!- ho_làL ho-

^^
0*^ i

=7=

/

m^V'^' r_±_M=^h j^^ i i i f t » t-
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(iiii,. \li^ r. —
V f *—f—f *—

^

—0 t. —0 • f •

_là!

—'-—V—'/—
'f
—^—'y^—

1

Jacquet _ te, Gil _ lo _ tin,

7 ^ ^ ^ ^^^ 1

Le inaî_tie vous ap _

i à i i i

* 1*7 Tr 1 '

i
^—^^

£i.j—

d

f i f i * f
P f —f-

-j

—

^^— '

vis jV-^^ '/ U — r
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(;ii,i.i)Ti.N (r„ <i.,i,H,s)

i;iii.'

lli' . àr / f f * • f
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1

V '^ '^ '^
1^

Jac.qiit't _ te., l'un t\,p _
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JACUI KTTK. (^1. d,-,lHiis)

f ff f,
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" -fll%>

/ / =f=^
le! Gil . lo _ li. l'ou t'ap _ pcl

^-^f^^ V f

V^^> i^ V ^ -^^
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(r„ iIhiI..,,-)

Il Y va;.' t on

-# #- -^ ^
¥=^ =F=F
Un y va! l'un y va!
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_qiiil - le Vo -\ez si Ion vien _ dia, Vo _ yez, vo_yez si l'on vieii.
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"i^E^ .M m 0' *
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Gil - lu -tin Tuii t'iip _ i)A

-S-rhz 3EEE ^P(iilV
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:^=3î

La luau-Hi _ tf st^ _ quel _ le Ces) fil vain que j'ap
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^ ^^EEEE^0F.
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(.11 l.f.
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SCEIVE VI.

GILLE, GILLOTIN.

(fM>K H (^illutiii uni M"! '-iiuiii- d()iVi J.k tjuilli- .

Gillofin!

CH.LOTIN s'anclaïU.

mon ph()h!

GILLK

hiissfz ceflH jt'tiiiesse.'

C^^ iiV.st ji.is beau, moi) fil.',, df suivre ainsi sans tt'ssH

TnM fi II,.;

(ilLLOTIN.

Papa, je ne la suivais pas!

J'allais où Ion ma dit..

(;IU,K.

Bon .Mioii.. util ne vous piess» .

.

On di'it monfier du zèle^ il e-,t vjai, mais pas tiop!

Ca j^âlerait II' ina!(ie,..on en prend à son aise.'

Ménai<eons-nous. . donnez-moi ittle 'liaise...

(fjillfrîiii jni'nil mil' difli^'- snn- l.i tcuin.lin ri l'ijifimli- vn .-f d.:iiiliii.iiit)

Venez ra„ pies de moi !

ipiil est fiais e( I Ollg'eaild
.'

JilLLOTIN ,, (wri.

mon Pien! romme il m'e.\aiiiiii>^'j

8il aperçoit la place de l'accroc.'..

Il nje hairia!

(pielle diole de mine!

Il me ressemlile fraif pour Irait !.

El l'on voit liien i|iie ces) moi...

( l'f'ndant iji^il |)iuli'^ (iillotin ([ili t-ïnif .'i sh ^';tii( h.', jiav.sr H^irit'ri- la rlii.isi-

f[ *a s-' jilart'i- a sa droit»' , (lille porte snii if^tard ^rrs Ja piai c ou t'tait

son fils, .lii'rrhH il |p tî(ni\f aine HtoiinPmi'nl, île l'nitri- lili.)

r.IIXOTTN

S'il vous plait?

101.
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OILLE .

Ali! vous voifi, tiès bien!

MLI.OTIN » paît

il ii'h lien VII jfsnfiv!

Df Jatqiietle, nin foi le suri es t-st Cûlllj)let I

(ill.LK rt\.-c -r,|. mnit.' .

GilIotin,te voiln gimu! (oiiiiiie jteiv el mèie...

Cl) homme enfin, oii peu s'en (niit!

Sur tes devoiis, il fitiit que l'on t'eclHiie,

Poiii' coriigei- en foi tout vire on tonf Hetniif.'

Dd }>ouheiii- pur et sHns niiHge

ÎNe sHiiiait i'i bfls être notre naitao'e...

Lh vie est tin bauqnef en forme d'Hinhijcii...

Crè'ne et moiitaide e! desseit et potage

Sont rôle à rôle en fe tohti-boliir ...

Tout n'est p:is miel, mais font n'est pas vinaigie...

On ffoit rliiDc savanrant de foiirage J)arde

Affeptei- hiavement et le gias et le liiaigie.

Dont le monde est entielaidé...

Fais, mon eo/ânf, comme ton père.'.

Tant (inon doit, on e>,t sni- de ne jamais mal fiiie.'.

Il ne faut pas mentir., et potiitant, eutie nous,

Souvent la vérité nVst pas tiop honne a dire.'.

Je la raflie avec soin des quelle peut me nuire...

Je suis exaot et f irconspect

Pour le reste Jiisqu au scrupule.

Aux pations nous devons des égards, du respect '

Quoique plus diin soit ridicule

iOilIotin d tirt' dr S9 porh*^ iiiip poramn t-t h ni;<n;rt')

Le nôlie est iiii vilain, iiii gi-igou...mais enfin.

Il faut être indulgent... nous vivons de son pain!

(iILLOTIN >,'iitrn"'t.int sa pomnif

.

Si nous nous tontentious de celui qu'il nous donne

Notis sel ions moins gras tous les deux!

filLI.E lui prt-n.int ia pomm^" (^inl manj^n .

Daine! nous «iiippleoiis.

fil I.LOTIN

en rhippant.

.

(ÏILI.E lui donnant nn petit «niifflt-t .

petit gueux!

iSi soh.-e que Ion soit l'Iiumanife l'iidoniie

Il faut se f'aile nvre... (il man^r- I.. pomme)

Enfin, tous ces grands mofs^
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f^nthité., (it'licitlc.xsf

Que Ion lums re'pètt' sans cesse

Sont de vrais attiape-iiif^uiids!

Us ne pieimeut plus que les sols

Et poiii' iiDiis, çà veut dire; iidrHSSt^.

Anditre,, ruse., finesse-...

scène vii

vaua: (Ullotin R()«jL'kntiin.

(hiKJI KMI.V -.ri .i. l., ..IV.-
I

liiiil un I>..i,i.-.' i-.iu|.li ,|.- Ih.îiI.IIUs rf.- m.'

HOyrK.NTl.N -l..|..(:,ll.

AlV. (.omineiit., t'aiiieaiils,,

Je vint» retnmve eliciil' ceaiis:.-

Cll.l.K

Je lui faisais., moiisieiii:, de la iiiui aie!..

Voulez-vous bien partir!..

<;ii.i.h; m- s.,iivHiii..

ou décampe!

<ill.l.(tTl.\ l- m.-

'in détalel

lilltJVK.NTlN ,Mi;,M.

Et so\ez pronipteineiit, du marché revenus!

SCÈNE VII

RogUCNTIN, ROSAUKE s-.,iu,i ,i, i, ,„..,

lîUS.M'dK reg^ir.l.ii.l I.- (i.iiii.T, i|ii,- H.„|.i..|,li„ ,, |„,..-' |„;-,l.- I,( l.,i,i„n.

Quels apprètsl.. uiais voilà qui u'Vst pas ordinaire!

K<»OI'Er«TI;\

(V'est qu'il u'esl pas ordinaire non plus

En ce temps de misère.

He l'-ecevoir de bons ecus!

El je fais chère lie à qui uie les apporte!

KOSM HK. . |..i(.

C'est Biisacier!

'iS.tîiil.
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KOQI ENTIN

F.l,,viius, faites en soi'le

D'Hcriieillir poliment notre huteî

En vérité'.,

Mon oncle, l'on dirait que je fais la grimace

4iix gens!..

pardon! j'ai toivt! votre sévéïité

S'humanise parfois^ et d'assez bonne gi'ace.

Et, si j'en I royais cei'tain hjnit..

Que j'entendis pendant ia nuit..

KORAL'RE \ pnil

Je tremble!

HOgl E^Tl^

ah; vous voyez que je suis sur la trace.

KOSMHK

Je ne VDiis comprends pas!

Très-bien . cela suffit!

î\lHis„ponr finir, et nous tirer daftaiie.

Je veu.v VOUS marier a Ragot, mon compère.

HOSMHK

Ce vieillard!

H()QL'ENTl^

Il n'est pas si vieux!

Lorsque j'entrais en classe, il sortait du collège,;

Oe Tainesse sur moi s'il a le privilège,

Il est fort riche-, veuf, et presque pas gouteuX.

KOSAt HE

Il est parfait. ..soit! je Tadmiiel

Mais, à pre'sent,je ne veux pas

Me mariei-, mon oncle...

Kotjl'ï:NTl>

C'est à dire

Que notre choix yous déplait?.. en Ce cas.

1



Belle iiU'Oi'„il Inllt élire

Un aulié. domicile...

Ah!...

Sui-toiit., situiez bien

Qu'eu dot je ne vou> donne rien!

Et ne comptez pus davantage,,

Après moi., sur mon héritage!

KOSMHK

Pourquoi me traitez-vous avec cette rigueur?

Moi,, la fille de votre soeur!

li(>(J^^:.^Tl^

Ah! pouii|utii?..

S'il vivait!

Ce n'est pas avarice

Euteudez-vous... c'est devoir, c/'est justice...

KOSAl'HK U pHil

Je lui croyais moins mauvais cœur!

UdUllEiNTlN M |.;,il

Elle aussi,, la chasser!., ah! ma maudite humeur!

Loin de moi c'est ainsi que je t'ai rejetée-,

Ma pauvre Madelonî.je l'ai bien regrettée!..

Qu'est-elle devenue? et son enl'ant?..Ie mien!..

Oh! je me suis conduit comme un affreux vaiii-ien!

Voyons, rassurez-vous... que l'on soit bonue fille.

Et tout s'arrangera... seulement,entre nous.

Si vous faites le choix vous-même diin époux.

J'exige tout du moins une honnête fan)ille.

Race de bons bouigeois et non quelque suudrille

Sans parents!.. Cils^ii)

SCÈNE VIII

ROSAUKE .,ui,..

Des parents!, hélas! jusquà ce jour

Mon époux en manqua... sort injuste et barbare!..

Comme tant de héros, Roland. Dunois, Pizarre!

Le sergent Brisacier est enfant de l'amour!..

Cest poui- cela qu'il me chaima., peut-être!

S-'.ôt que je le vis de mou c<«'ur il lut maîtiv

75
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OrpluliiiH, imiiiisti-., fl iiiiijfure!.. commi'iit,

Qiiaiirl il piii hiit (i'h>ini'ii. It' chasser (Uireinf lit!

tlf lui rliuiii.ii in;i lui. mais en firéx-iice

IK' r'Hiini<iiiiii-dii r<''i>iiiit'iit'.

Un,- .,. ,ii,io,- «.•>- 1,, I ;U,.)

SCÈNE IX

R(lSArRE.„„.i.,i,Mii,. r.ILLoTIN.

COUPLETS.

(.11 I OTIN

/'/ * \o.

(.il"

i

J -*
]

^^

1

^ . * f rt j'
^

^'^^^
ilnliltl

4. ' '
*

'
—'—f—

Oh! oiV.oh'.

-^j t!* f

qut'l o;H_tfaii

-> H

- *

p
-*

1 J:=

(;,i" m^
Oh! oh! «ih!

^fc=t:^=^*^^
qui! Hst chatitll

P ^=*
i^

^=?=i=

^:i^i I -y-^^

:|^

Cestcdiiiine !ti Clam _ nie

i

3^ ;
^' *?

£/• ./•

-(•-*
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|(;ii' êiâ /
^ yi?T:

-/y
1—

^

qui bi'ùli'inoiiM int^ qui a -lue Alil.̂

m
biiî It IIIUII

Û=^ Ê^È
;Ov

> V

1/" y
^

H ^ i
OnS ir~y^ :^^s=^

- > J^-

Jl:
P

i_.i„3~ZCr:|r?, ^ ^ ^iL.i^^<;ii"

r
quel (;a _ Iimu! Oh! quel ga_teiiu, qu il est ht'.iu. qii il est

É
iJr ?=^S

;gï^^ :^

* r-^^^^ L-^^ /CN ,0\

1<hI

chaiid! Je irieu fe^ai^bi^ut'd deau.

(.-il" ¥
-^- ¥^^3 g ^- ^ i .

:*i* ^>. V

=̂îfc=^
*==*

^*
JucqiMte ma ehar.inaii _ te. Tu coitiiais ma vive ardeur

1

''III.

r
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fi,r m-^-h î
cet_te tourte est bien brti_laii

^ (/lin é
le,, mais moins que uihu paii_vre

^^g-^~a-4-^^i^ -^

^^ ^
^ p^^^^^^^

St

^

iff > ,,J-
J^
.^Ti# ^(.ii" -^

coeui'! moins que mou pau_vre coeu oh! oii'. oh!

(mI" i^îtete^^^^i&^iËa^s-r-i—

r

C'est pommela f'Iam _ me qui biûltMijon â _ me qui brù _ le mou

C. 5
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(.•ir f^ ^JT^^^m
. "t ...

quel crfît eau! qiiil est heau quîl e«l

(f

a.me ah! Quel g;Lfeau' Oh!

=^^=^ ^ :̂^=^

(

-ia _/^^
^

;/-

=F=v

.i;iry^t7###^
chaud! Je mVii t'ecais Lieiica _ deau

^V-,, U'J JM=-^jTT^.il'

Cette mine ap_pe_ti.s _ San _ te., qui semhie vous pi'uvo_quer

te )^_j^ ^ ) f
I r

y— dim.

Mi w ^*
?ii" m=± F=^

f^—f-~^
Me rap_pel_Ie mou a _ maii te Tous deux on veut les cro

quel-:., on voudrait les rrojjuel

I
44 ^^ oh! oh! oh!^ r\ ^^t=^

^^f£»=§
^,> .,#•

^l>f-tr
/T\ />.

?^ ^
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ii>\" * ^^-#^ ^
Qiiilfstihiiud!quel gâteau! Oh! oh! ohl

mt=^ ^^?E=EÎ=^È Et^^

i^
tt

-^
i: ^ K / K

m feâ 'T- r- 'f?5=«:
iiil" =«=*

GVstromnit* lu tJain _ me Qui bi iUe mon îT . int- (lui hin _ It^ ni'

j^
•^/^ p fr

F F [-
^ff h f ^^ t-f^-i Ém à mi^jL Z-=F

iUiie aiïî Qiie|g;l.tfiiu! uh! qutigaJeau! qiiil est beaii^quil est

1^^ ^-^r-r

/C^

î
"f^

^
"
7

^ ;

n : ! Il
r>

V,A' a y / :

rhaud! Je m'en fe_rais bien ca _ deau.

' Kl. )1. 1^,111 I Id lodl-l^ ~ni IH.K Ufcl^, ,1 p,,.|„| Mil (irll .11' >H1I. r Hll l.l.lll .1.- M. Il H.irfjl l-l Iv li-l hr.)
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KOSAlîHE 'I'"
'"'^' -vaiM-^.-

Bien', à merveille'.

liU.l.OTIN ; |wil.

Oll'. Ul nièce Rosauieï

ll()>\ll<K.

Petit gourinyiid.,jetai suijjiis'.

i;il.H>TIN. '

GuiirmaiMi., oui... mais plus amouieux encure'.

liilSAl HE.

Amuiiietix, toi?., qiïest-re que lu me dis;'

MI.I.OTIN

Vous avez du le voir... je pàtis, je maigris!

Teuez, mademoiselle, ici, je vous implore!

liOSAlKK

E.\plique toi!

(;ii.i.(»Tl\

Malgré laideur qui me dévoie

On refuse à mes vœux Tobjet que je chéris

IIOSAIHK

Quel objet?

(;ii.i,iiTi>

Cesl Jacquette!

HOSAlli.-;

Ah! uotre. chambrieie?

A lou choix,, vraiment j'applaudis.

t;ll.l.orl^

Mais mon papa,, poui' mui lève d'autres partis..

Et pour Jacquelte il n'a que des mépris'

HiiSMKE

r.Vst injuste., Jacquelte est une boum' fille!

Honnête.; sage!

<;ii.i.(» ri.s

A qui le dites vous?

Et de plus elle Hst fort (gentille!



8*â

Si l)ien que poHr elle je grille!

Oh', je me jelte à vos {ieiKHis!

Vous,^ S! hoiiiie, prutegez-îK'iis!

ROSAURLGILLOTIN. GU.i.E, H.tH>v,.„t .„, r..„.i

Mnn ii!;-!uUX Jiievis^ df liotle rleiiii>i^!>'lîeî

l'.dSAlUK

A)!ous,, cainiez cette jjaiivie < eivellel

CU.l.olIN,

Vojeî quel est moi) désespuii'!

Pri'ineiteï-moi'...

lill.l.IS .Ir IilMr?v

Cl)Ilil!lt-!lli!,..

KuSACHK

Il f.uîfij-a voir

€e quoi! punira!

i;ii.i.h: .i,- .n.-iii.-

tti' crois quelle Ijal-mce!

HDSAÎ HK

El! atlejidaiil,, bel aiitittu ea.v.,

Appaisez cette eCî'ervesceiice

Eî croyez que bieiilot,, s'il est km ma piiissaïice,

\oiis serez moins inalheiiceux!

Merci!

tî'iSAi'HK ^Vl,.i!j!iH.

SGSIVE XII

fiiiiilard;

GiLLOTiN, GILLE

i;ii.i,K.

Oli! mainteiiaut, j'espère.
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11 lui haisait U's luiiiiis.j t^lli-- se luis>aît l'aue.

(.ll.l.DTl.V

Kl voilù i-i' i\it<: c'est que d'elre iiuddcifU.x!

CILI.K

La mhcv de snu iiicUlic! il psI aiiiliilieiix!

i;ii.i,()riA

A pi'éseiil., ilu siici't's je lepouds!

Ml.l.K s'.n,.i,.j.,i.l

Oh!..

N'5

DUO

AiiflHntiuo. J=66

cii.i.iniiN

(ilLIK

^m

PIAiSO

Mon pèrel.

tL±A^S^^S
SaIS^ r^^V-^

i^M=é é̂-irr B=^

^^^

lill.l.R (.1 p.ul)

^^^p^e^^E^p^7=
QiiedoisjV l'ai _ rv?

^

m- et' m\.'-_tt' _ re

4-

it,^ . ' U-U:
'> '> •

; J>—r-r^^ EiE^
"ÎW^

§^ ^^ÊE ^^^^^t^r^t* :#^z^

f
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lit». ±± à
a_vec on

-^

—

-tt——5-tF=? ^T
Ihl téjliH

5^^±
» • ^0* 9

^^=^

^iji^-j ;^« * ^ ^r—^j' ^
I

>

^ * * *

m » »

'>\ r, r » f. 0l̂̂
Cill-

)

g=r^
'

^^a=P (/ ^'
_rai-iH dt^_triii _ je le!^ pleins c» _ di _ eux']

^P i^T - f ; ^S ^1^

/

^^S ^^

^«—

i

*- r._J ^
I

Que va-t-il l'ai _ le?
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cr^^^^^S #?^ ^
Il d,' _ li . bè _

.

^
Quel air s«^ _ \f _ re

P^^. Ji É P

^^ X=-Tzi-
-f

—

ffi^=F

/

MJ' ^J['^<;.i"fe=2i==^

et sou_cLeiix! Dieu tu _ te' _ lai^ V ^

re„ A sa co

fy
V'^'^ ' > ^ II ^^ r'

P?=*=

f ^
;

^'i^ i n^i^-^-£J^wi.M" ' rh ">

-1? le viens !Tie sous_ti'ai_ie: Il est par_fois fort dan ge _

^^ È
;

>' '^ ^ Pà *^^

^^ ^^
(„i"

(;;ii,-

g
l'eux !

É

Pf ^=f=

^Ez^ y <

!IM.

^^#^^Eî ' J' V » ^ If̂^
Que faut-il (ai l'e? Sur ee mys

» ^
I I

^ J j ^ ^^^=^

/>/>
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<;,i"

.sans rtqa&ur

.

XIt±: M̂ fe-J=4r
9 ' ;

»- 3

Que va-t-il i'ai re? Il de'Ji .

^ » ^ M ' •

'

Kniit-il IVi.inHi- Ifs Jeux? tV UlHl-

^f: = *xUi:*

P-d.

^EÈ ^3 P(il" ic==*i

. fUXl Quel air

I ^ * *

t^ ^ j ,^ fc=fc
^ m " * à' • * *

V
>, »s

Veux i nu bieu se'_vère i _(i laul-il dé-trui-ie ses plans o _di
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! <;ii" !îSÎ |i } J J '

r r }> J J
i i j^ J ^ J J

I

l^ ' 1kl - .- „.......:. :i 4 1-, ... J
! A SU co _ le _ le Dieu, viens me sniisJraire, il est fort duii_i>e _

^^ar-^ ^rt r V=f^ r\

leux!

ê
'

.'. »

Quel air sé_vè

P^ ÉÊ
(.'ill.'

eux!

^^^ ^j^— ^ ;^

P

?riSE
è^

Mal _ heu _ ceux pè _ re!

^

^

(0\

(C\

Hi.soluto

(,-ii"

(;,i!.

^^ f-^Mi=fH£
le Fort dau_ge_ rei

V f f^
n e.st paiifbi.s dans sa co _ le

Ri.soiiilo

ge_ reux'.

;**2 PF
Fuut-ii., fiiut-il siii- remys_tè

» V
V'- fM

re leiLiner les yeux?

p > ^ ^
i
pB

»

s 1)1.
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H,.) (.ll.LOTIX (il, nil.lHiil)

4^
(;ii" i; \ V / d

- P9=^• *

E_viJniis le Où vas-tu? Mais

I
iÇ=^
"^-^ y ^ ^ y

; ^é*
"y^r^

3 a:*
-Y-^-£Ê ^^ ^

I
-2^—S;-^

3
-A- ^ > ^ ^

5E3Eliii"

Cill-

M> » f =^ -*—*-
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PouiLiin'ii?
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^
StvF ar
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IJll"
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I
^ -- - b* p^^ h j*' - V =^^1

/^tTV=

—f-

Ré .
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—j »~~
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—^—T-

^^' -^
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'^--^- •
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]

ààm
(il >,i le jiri'iKlit f.if Ib biHi)

r-iiit

.

un a _ giicaii!

EE=lnrE5-
V=^EPS

-d

pi'lit st^i'peiit!

lîisoliilo.

:#Ép
^7\

-^—

f

-

SÉëI
/^_

:^f=Ht

\li! quelle boiuiic mi _ ne!

*
:̂gr^

rcrz

^=^F
.-_^

P/>

i^
(Jll.LOTlN.

P

llgfefe^
!Ni'st-<'(' pas?.. ('oni'stpas décela ip/il s'a.

_^r\ lin peu plii.s .iiiitu»' #=1104

_gil'.

(I

) fe-



90

IXJ,

r?'i'
s^ -p=

=fc5j^
-1^ -^

J^^iE^:

N;ivez-vous bien., mon

R=^ dt=±M
f

=:=f=

^
GlLLOTiN.

A
^3i f=r*=f::

fils!

^.fefEi
corn _ bien est Hé_ ii _ ca _ te... La saure:

f

Ië¥^;
lei/tr.

^^ ^ÊE^S^ -êm

M; r : 'rrn&f
îÉsy

oh! son par_fiim vous met en ap_|)é _ tit! Puis.

i

afe tftfiftE^fOëS^

p^p^p^ E^* ^
GILLE

SEE
-f p f r-̂

^^^E^^ *Ë
c'est un bon goût d'à _ ro _ ma te. \'u l'as iiou-

^^ëis
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(ill.LOTIN. GII.LK. *'' '''"r'- son Hoigl d !- >».< 1

^J^==^^^^fïfî^=Szî^fmi M̂
-lé_e?

iÈfe=3'-

.Oiii Voyons doac 41)! par ma foi,f'pst vvaiment

tr

i ^?=F ^tit

P
o*

m ^£3^

fjii'.'^fe
(cl.' mfinc)

3EEEÊ t^EÈ^
\h! qiRfV'st

(illlr

bon!

Hein! que c'est bon!

^
#

//•

^ 3=i-v-r-

^ ^FF.f-^^^
C est vraiment bon!

^-a-^ -y—teBBJi—-

^ ^̂==5::

:fcfc 3
bon! \h! ah! ah!

^ ^ zt==^=
Ah! ah! ah!

wm^
»01,

'
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$
f

<_>uf cVst biiii! .jiiff-f'st liuii! \h! dt' plai'^ii' ilt- plaisir on se

fyp

<J(ir i'(^s( biii:! (]in' cr'-t liciii! \ii! ili'plaisir, oui., l'on sf

:^^t
::p*: ^^^ ?fe:

./• I*

^é^4^ #j* ê^^

M!i&7/

i
t;^ tî=t

i
./•

^ ?i
t

ï si:

diiii.

\

îÈ
pa _ rnt' nu.'

/il

(• Vsl bi.m !

4M==É™pi^

4>^

pa _ me f-'est

É Efc^

boni

c'estque

-^ I^
que c'est

nre

) -^^^

f

-^.
f P "^^^^^^^^-#=-'1=

bon!

fct

Ca
t"^
re _ jiiu _ it et, vous par _ fu _ me

f^_ P, m^=^ ^=±z
bon!

4fe^

Ça re _ joii _ il par lu _ me

^EE^=i ^-
*

é,X^^
f

m.̂ s fei^
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i
f

i#=E ê ^^^^^
Ml! que <'t"st bon! ah! qm

^

cVst

hou!

hon! \h! que f'i^st bon!
-M-f-f-
Ah! que c'est bon!

"H-t-f-F
\li! (Uiç f\'st bon!

?=f=f
\h! que c'est
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^M-

r^

Ah! ahl ah! que cest

^^EE^ ^ P =r-=^
bon! \h! ah! ah! que c'est

^^^P^^?^=^y=^=i^r

^

^feii:

dim.

bon!

É^
Ahl

=|i--=p ~"r—^=p
que c'est bon! que c'est bon! que c'est

.dim.

S
^
p

—

p y f f p ^ ^Iijg

que i-Vst bon! que c'est bon! que c'est

P^ :3'

^^

fefe

bon! que c'est bon que c'est bon! \h! que c'est

r P^P^ =F

bon! que c'est bon que c'est bon! Ah! que c'est

K

bi

mfe

!^—
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i^^
bon!

bon!

Réeil.

f=£3=g3^-ff—ff

Mtis je devrais par_ler d un aiutre

j

J tr

W'v "^—
f^^ j X-

a^^̂i ^
(se iviif^oi'eeHiil t?t devenant giHVf mais

^(1-». le^acdHiil toujours la tourte

*£ V gp-p-hj
—5;^'j^

Savez-vous bien, Monsieiirmon

f
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à

J=120
(ifgHjdaiil iIhiis 1h loui't*')

^

9Ê ^^ =5td
if=^0^i

^ xn.
V

Des Inities, des mo_

f^^= 9r~P

{\h qu'au fond je vois i _ ri..

is-pm m
vW _ les!

fe!±33y:pytp^
\ (ji eiid dnis 1.1 luinif il iïmii^;*-)

IVs (ruff<'s, dt^s nio_ri!-_ Ffs?

(il iii.insi.')

« i^r^ ^^^^=ÈEÈE_=p*^w"?>~~y

(iiètesdc fOf| Ht bé_a _ til _ U*s!

é*
(j't^tcs deciH) ot h<'_a
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è=^ m ^^
Puis de pou_lt't un blam "i _

^ ^E
_ til _ les?

m^^ * *
r-j»

* * .* # -3 * * * *

S
fe?y f ^^i -•—•- =r^^

let! Kl (les que_nt'l _ les!

S^ f #
~

g==it=R=*^=^EES5:E3̂ f ^gl

Puis de pou _ let un blane fi _ let? Et des f)u<» _

^tJFf^^i^

g »

Et des <er _ v<'1 _ les!

'^^^^^^^^^EEEEE^^'^t^
Voyez douf [liampisj-nons!

•? 7 - -g—,-ff—ff ^^"-XlgZ y^^^7—rv' ?=?=F

i

.nel el des eer _ vel _ lesiOuést-fedone? ehrunpi.

^j^^fe=S:^g*-%
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^

î r ^ :*^
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et rognons

iEE-:^^_ZE^^
j*=iirat

\h! que c'est Ijunlmais voy_ez donc?

-\^-0-

Snons

À.

|fe^êiS=îl

e( rognons! Mil que c'est bon! c est viai nient

B3^^^l^^=

-S—#-^ f:^
^-^fcS^^^Ez.^

-• --r-t •

—

I

c'est vriiinieiil bon! c'est Viainieut bmi Ah!

. ,_.a/
ziE^EEE^ _-fc=Ti=

lion (' est viainicnt bon! <• est M'ainn'nl l>oii

• A A A *.

jnc c'est bon! qui

^
ah!

^=104

-^_-,i?^^§^^g^
xr

â^^V. ^ *^?:. :*_ * *-

^^^S-^?
-# * #-

J ^-

que c'rsi boni que c'est

P

r^ SE :p^

(., . 5«fll
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p^

$

bon',

if—*^-

p=pi^^ f
\h! de plai _ sir de plai _ sir on se

Eè=SlE=^^^È^EEEE=ii==î^
bon! Ah! de- plai _ sir, oui. I on se

mm= m g- f f,

et vous par _ fu _ mebon! (la re
t—

r

- .p" - it

:/

à^^f-^-^—

^

=^ ^
bon! (ja ré _ iou _ it par

iÉTirt ï i

^fe^&Î^^

fu _ nif*

tJ-i^-"1==^-^P=^

^ ^
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l';i _ me

^&^ h

—

^ ^ ^^
l'a _ me \h! que c'est bon! ah! que c'est

./..

SES f—1-=^
Mil que cVsl bon!

t^SE

ail! que c eM

lliMi.

-Jr-^-

J^i_

PeU

^1
./•

F^ 1

ri^^T^
1)1111 ! Mil que c'est bon!

tEÉEE

^M-- ^̂
Mil ijue c'est bon!

Ml! que cest bon!
^-P-M

\h! que cest

c. . ;-)tjtJ
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Èes

S^

m

i
ah!

crfsc.

bon! \h! ah!

ah!

m
ah!

m
que c'est

que f'est

^
i*

f (/»«

-f=|— i; p -p p ^^=p
bon!

^Ei^

/
\h! que c'est bon! que c'est bon! que c'est

dtm

.

il
f̂—p- F p p F -==4=^

bon!

^

\h! que c''est bon! que c'iêsf bon! que c'est

-m f-f T^ %

'S^^
P

i
P

-F—p-=^=f^-^ £t=r

^^^^^^—F-P:^
P

P
^

bon que cVst bon que c'est bon! \h!

ii^^^^^
^ ,^^

f
f=

bon que c'est bon que c'est bon! \h! que c ''est

pmm
que est
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p
bon!

P
animez un peu.

te
^ p

fF

^piii
bon! Ah! que les ma? _ très sont heu

m

^ÈÉi 5^ p^^^—t^

l'eiix! Mnn _ ger pa _ reil fi'i _ an

w7~y
f^ g; ^

i?--..^
ife?

?rr_-

\us _ SI, TOy ez leur gour _ man

se!

0. 36i
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fcç
V='-=^~''V~- T= ^

,(|&

(il _ si\ Ils ^ar _ lient ton _ jours tout pour

^

,tz^-'^'^-^''^-^-:^fË^^^^^te^

- .--1 i^-—^1=—
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S I 90-- i -1» -- -
|

*j»- — I- - *^
;

-*^- - --j—

B

mmm

^Ffef-
g -ffr

-^

•'iix!

/h

:r=^-
^^ ff 1
g=i:t;zizd

<,Hn' «"est bon! qtii' (•''est

^|&

\h! (HIC cVsl lidii!

*:

qui' ('Vst bon!

y-

^.-:-Jt

7"

r^
:1^^

;feiE ^ =^ ^ 3t^
bon! (! csl vrai ment bon! cVst viai _ ment

\h!

^ =^ 2̂E ^ ^
(''est vrai

-J2è:_:=

^
nient bon! e'est vrai _ ment

1^'-^ S =st=

^
I-?

-*---^^ =r
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È^E^^=^^Î^^E^^ii ^

i

boni (|uc c'est bon! f|U(' c'est bon! \\\\ que e'-'est

fcf

bon! (lue c'est bon! que c'est bon! \h! que c est

,!t££è'mî "v^^ ^^m.
.r

mm
fei

A.

mit-

bon! \h! que c'est boni

^ -^
Wà

bon! Ahl

ÉÊÉP^fcÉ^
que c'est bon!

w^^^mm
^^^-:^ 4f^=^ ^-^̂ ^

L
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(;ij.i.K.

.[(• Miiis (iis;iis. lliiJii \]\>

till.l.dTI.N.

P;i|iM, !,i Idiii If Kst vidi' !

(ill.l.K.

,

(!lll|lll|i|ll , [J|||^ l!ill?. l'il dllll'Mllt' ?.(IIJilll'- . !

Lri iroillf Ifsli- selllf-.'

(,Ii.I.K
,

hIi . sil i-ii est iiiiisi ,

Fiiisiiiis i;i ili--(Kii;ii"l:t' aussi'.

fil- |iivi.ii..il l'iiii II (|i»sii-, l'ni;i-f ia ion !' ••) les MH'M.cil ilrin- It s jici lir^ '> ]»! ii*.!

';n.i.K.

Ell/'m ,',! iliosP csl ;irii)illj)!l<' . . .

(.'>
iliii !:V\isii' .•i'iis..ii /;miI ;'>:''M ((h'u;! loclilu-.

P(!iii- g!i'o.; i:(- pai i>- (.'ùis de ce pi.-iiiili; piffiui.

;CEI«E XIII

r.\UJi, (;iI.L(>'n>', .lACOl'KTTK (.ni,.,ri>

MI.I.OTIN à (l.mi-voij ."i .I.K-.jn^H.-

.

/if lionnes liotivlles. Jin-<|Uti(e !

.lACnlKTTK

As-lil J)HI le ?..

(;ii-i.()Ti>

non, innis toiil iia liien.

.IA«:yfETTK n-^'i..-(laijl I.- |.l.,l.-,,u ...l-,

L;i loin te?. .

(ill.l.oTI.N .

(lisjlMI lie .

JAC'.MKTTK.

iili! ^ihikI [lien !

».III(ITI.\.

Me dis rien .

(liilli.lui ..]l .l>rn»i,l .-ipti;. r l.iliM.- /il:'l'--iM >



ICf) SCENE XIV.

CILLE.

GILLE, JACQCETTE.

GILLE
Le gaillHid,en fiiyniif, esquive |h tempête!

.lACyi'ETTK disposKrt le ruiive rt,sous lii tonncll.-.

Mettons-nous le couvert?

filLLE

Eh .' oui, cei tiiineirieiit
.'

(J.lf (lUette va et \iellt .ipjKJlle lies Vill'es , (les assietles^

(à pit) Mais |)Oui(jiioi le ffiondel'?.. il h louiiie la tête

A notre deuioiselle!,. eli! cVst qu'il est cJiaïuiant.'

Puis-je donf m'opposer » son avHncement?

j\onI pointant tout eela nie froiiMf et m'inquiète!

W G.

COUPLETS.
Allt'gro iiKjderatd .(•-=76) ym -

f 1

PU NO. l

Alleii'ro moderato (#.76)

m
^i

t^^m

Cliacmi le sait, je suis

f '
•

EiE

:i ^^ K^Jl^JiU±i
Et non moins ze-le seivi - teiii-.

<i.

)

3EEEÎES
vr m^m t=EES

Pourquoi faut - il qiif fP mys _ le Vienne

(a lV)pi-l ^ - C'juliinie <ni eliiilife It-s l.'nuplets eu Fj )
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G.f-j^^^l-^
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poro rit . ^

r r T I ^gg^
1 _ n pai_ ta _ger mon cœur
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Vienne i _ ci j)ar_(H_gpc mon
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^ y ^^
Il va fii.er ail deslion _ nHui!. De moi)
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^f^P
ŷ:

eM
i 4Ph=^

./"

i^f=

L ,
, , . poco rtt.

4^ ^ JH}-a-^T^ t^^.Jm=^4^»g §^ Ë
(ils, je veux le J)on _ heur

m EF^

"M^j^

"tï

-^f-r
-

h

Et fest Meii na_lil_lel jes

=?=¥^"=F

i ^^^f=4^ -•F^

vu/res.

->=^^P=^^^^z
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^^^^

rf*- ^- f
P^-9-p-
:f £

Pressez (ri.mt)

^^
FhiiHI I i - le, 011 pleinel ? .AWali.'^li.'Hli.Mli.'

:-Sr„rt=ti*r=fe
=^"™l^ffl^^.

i^

rjilciirriiil} ^/•(li-lil) (pl. "0

(

.

rfagfeaasfetafegËsJgis- * -

hI,: hil lii! Iii! Iii! Iii; liil al.! ^h! A lii! lii! Il

%

^
t^^-fr =

-r-=^^

^ --?=^

¥3S^f^^^^EË^

iff

(i-i>nO
['^JBL _J _J. (,,lw,r,„l)

~f ?-
r\ P rifpv

.

iT^L _ tmim^^m^^^m ^

WM}
=F

T T r

-^—^~-^-

^501

$

,/" rÎKuliito.

* <L d

ah! ah! uh! lii! Iiil lii! Rnir-i! pleii _ lei? ... Cuu - ii

/^



HO

m^ g^^2^
[i _ ipîFniit-il [lieu _l(ir?

« —

i
*£ ^

:.?>>i11 êàà^.
p;;^

:^«^i^

#
^

^E

^ S
i#

i^
i
s
m

-1 T r 1-

=?=?=7^=^

i
GILLE

^ w ^

\

Lh fil _ \f fit' la pn _ tis _ siè

wm p
ï^

^ ?^

f̂^
,n tt^

-^^=^-

-m^̂ ^^t=^ f p—0-
"f
—

--^

p k ^'

Lui proiiifftHit des jouis si heHiiY.' J'H_vais H -

N^^^ Wî r' 1 £=h:t r ^

5E-F^J^=?E^ ^^ P



^m ÎÉESEEEÏ ^ËÈ-f^-d

coinp-te sur Inf _ f'ai _ ip De _ ja iiiHii^f tant de ^î\ _

^ P^^ f-
-f- '^ 33i

f^-:^ . ^S
dim

M.
^ »--M^ f

ssàss

È
poco rit. /T\

ài^rT^t-ii^G. t==r=^ P^3=?3^V
ft'îlllX

m
Ja _ v;us iTiMiîg'e (mit <\f gâ _ tejmx !

r\

* V V '9
uS-

r\

i^^ ^^3EE5E ^
Dp:^ -V-f-

i ^ te

/•

^^"^^=^
:E

te * ^ ---«1P^^^t:i ^
Miiis c'est Ro-Siiu-ie qifil pie _ fe le. fur

f
-7==^^=^=

a^^^ff^̂ -^

w
j-1 r-^aS:

^g^E^ -•?—>- g^

:«É
izfepr ^ËPiÉlÉiÉÉîÉigl^^^ 1 ^̂-

cet livnien jr vois iiiciii l'ils

T
\\\ laiif,'- des gros l)ûiijgfoi.s hH_

^>=fei^f=^

f'



m

^ init^^^^^
porij vit

.

fe^ di
^ V

S^

Ch (lia- toiiiLiV lijigiîpil iliiii Y^

V-

i>i Et

Ï^-^F^;^-^-^

^ -tr

S=:"^j^
ntin'i-z.

w^m
i^p:^^^3^^ -^—Y- -F=-T^

» .C\

ÉÉ
fVfSC.^MM r\

3=:^=^iH^ ÏMip S*EfP
_ (liiiir, QiiH (lois-jp /iii_rp? F^iui-il sjh_ tîiii'

?

r\

M—

T

o
^ee: ^=

3Ei rtit ^^
Ali' i*'-joii _

=1 -r

^-
^f^=^

Bv

<jim

.

SÈlf
^^EEEpE^^EEp^l -

i
t

- il?. F«!i; - il plf-lliei- ? );iil(-i!

3^

./

^E m^̂ ^^I^ï
:5=ï:

irT^^^^ îil?
M _ re : Oiifl-tjirmi peilf-il lllP if (ii

lÉ?^
>*_1=L- i^

U ^:p:

El^
-^m-



m

m
f f'

e ^^i^^ëe^f ;^
Je iif' sais pas s'il i'aiit ri

^^^^^S
^ 1.4i:_4J-f^ 4a

5

Pressez. Criaii

<;.

J-'iesseZ.(naiit)

Faut -il li

h
î?

^
on pleiiier ?

" ET
Ah.M)! Hli.'ab'ahJ

^r^^T-T—

^

^=^^g^tf g--7—-7=3=%

ff
f^

îtf^^^^

S -3-3— f-

r

ê^in

(plnurant) /-.i-M)

^i^^. >4.-^é,^^E^iil
(plcu.ai.l)

^^^3^^ï

ah! bi! hi! l)i! hiî hi! H! ali.'ab! ah! I.i! lii.' l'i)

i^ ^ r -7 a^^^^^^^

^ = ii

#:: -f ^
r

3—3- -]»2r3r::^!L



m
\}J j A (f'™''""'^

î=U^^-r-)^
r\

p ri f fil

.

^mm
r\

i

r\
frif^oluto.

^fEÊEEEEÈ
S^s—

#

alii hI).' alil lii! Iii! Jii! Faul-il pifii _ jvi? laiil-il

'm ^F=i=^

^^ r\

-^—•7—r-

-tf # # #=^ È i*5= ?E$^
ri _ iv.,Faii(-il ()lfii_ ivr y

P^
^Z

»—

»

-^ -»^ ^ J^-^C^E=Z^ »-^-»- >—1^

ijirlgM ^ài'J^ j.^i^rn i^1

:=— • — • XZ 4L -m- i

\)f siiil»* api'ès ]f«: (Jfjrrplfls



JACQIJKTTE ediisnt ave. uni- pi!.' <''rf-M'.t(.-.s

.

Allons, iiioiisieui' Gille !

GILLE.

Jîicqilettf !

Jt' suis à loi... iiit'ls Ih iiiippn toiijoms !

JACCM'KTTK.

Elle est iiiise^ voyez!

<;iI.LE à |p;iit,l:, lézardant.

et iiioi,i|ili tous les jotirs,

Le g-roiid:iis pour celte fillette!...

Il lui finit l)ien, mil Coi, d'iii très Miiiours!

JACOI'KTTE :i p.iil.

Je me sens toute fJllil leiette

Depuis ees (jl|e|(|iifs mots!.

(îl I,LE ;i tui mi^nii' .

iiwiis (Hie /eiii notre oiiis.^

Lui (leJH si t'eroee ...

Loisijiie SHUs jiliis (le riiscours,

On lui di);i; "Monsieur il finit fitiie \» iioei-

,

Votre nièce Rosauie «ime mou Gillotin,

Comme mon fiillotin «ime V(.,fie RosMiire !>>

lAOQl'ETTE l.tissaiit toinbHi- une assiette

Ail!

fiILLE sf If (onrn;irif .

Bon !

JACQl'ETTE.

<'est il liien certnin

Ce que vous dite.s l;î .'..

(UI.LE.

Oiie fimporte, pécore.'.,

UaiiiierHit-elle niissi ?.

.lAryl ETTE.

(]U;m(l tout » i heure encoie,

Il nie jiHHit...

(ilLI.E.

Voyez le pt-tit lilieilin!

Il te troinpHit... ni;iis il finit qu'on ig-nore

Ce que tu viens Hentendie ici..

iL

n



m
JACQL'ETTK enr^igvant

.

Cm, oui, ctiiijptrz-v ...

GILLE.

Dieu.' loici

?îofie maître avec sou foiJvi\.'.

PepêfLoilS-DOlIS, alloils, sois IpsIh et vive.'

(On **ntirDrl riie au dt-hors )

Il tue patHit fbrt g-ai. . . pnr imh tWi^l'^ moiiieiit

Me seiiiLteiait Opportun poui' reiiii-tde

Cette fameuse l'Ilie...

Je |p crois disposf' des f'HvoiHliif uit-ul !

fil st-JoiL^n'^ p^r l;i petite porte foissnt fnfeau pïiblir)

SGEIVE ZT

ROOUEMIN, URISACIIl F! , RUSAUBE, JACQrETTE,

pui> GILLOTI.\' IJlli «elt à talle.

HOyUE>TI\ entiaot en riant .

.Ail! ;iii! hIi! ;iIi! mu di;i!)|e riiuuieui- noire!

Clier Sel'jrellt, les eciis, votre rtUialiililé

Aroiit tout rejoui!

ROSAlKE.

OîieH- gloire!

Avoir uii^ ux.v. oiuîe en u-?,i',-!

Mol!.^iellIi. cest jue.sijn'iine victoire!

HOQlEJTîiX.

iSous mIIuus cl):ai(ei-^ liij- et iioire

BRISACIER.

Tenez?pour ttit- heiiiens et pour s<^ poitei' bien^

Il f'nut tout voir couit'ili de roses.

La hoilue huiiieiu' est honite a toutes choses,

La mauvaise n'est hoiine à rien!

ROOt'ESTIS.

lW)le!à table!..

BRISACIER.

Allons ! (i.:.s l Rosanre)

je cominence h lui pfaiie!

RUSAt KE.

Noms gaytiez tous les cceiiis!

KdglEMKV .

^OVOUs

Coniuieut nous nous placejous!
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BRISACIER |iiVs. niant l.i main à Rosam-e .

î\I:iileiiioi.st-lle, entre nous deux, j't^spèrô?

H:ts ;i Kos.'iUi-H,

QiiHire. l)oiiteil!es, trois fliHiisons

\ li\ fin du ivjiHs nous nous einbiasseioiis,

(Ils sf plaft-nt sous Irt ((inn^lin)

(;II.I.()TI>' apivs avoir mis le roli ..m- la table.

A-telif tenu sh pioiliesseV. ..

(Il fait dfs ii}^nt*s a Ro.^auiv, Jai iiiirttH iju; la vu 1>* pince)

JACUL'ETTE .

;tl)! (laitlv, |'o;i le voit !

(illXOTIiV.

Q\uti (fonc ?

.lACyiETTE.

MVec voile lliHifiesse

Vous i:i(|ipz iimI votre jeu uiiilHclioit .'

r.ILLOTIN.

Hein!

BRISACrKK l.'ve,r,. a la main.

C.f n'est ni (Je i;i Picardie

A'i des Cotes dt' Aoimundie

Que vous tiiez assurément

Ce joli vi;i ?. .

ROyCEftTIN.

Oi). non, vraiment:

C'est du Poniard!

BRISACIER.

je le prise et ] admire !

ROQl'EMIN à Gillotin

Le ^odivpaii I

GILLOTIN à jwii .

fatal tnoiiient !

Je ue sais que faiie et que dije.'

Et papa n'est pas là !

JACQrETTI-:

.

tire-t-eu maintenant.



iix

BBISACIEK.

Eu flltendaut ce coinfbtihle.

Je vais, si vous voulez, vous dire incontinent

Ciie Romance tiès sensible.

ROQUENTIN

Cue roniHDce

KKISACIEK

a llie .'

ROSAl'KE.

Ab! c'est cliHimant.'

«HISACIEK.
-é):fe4-

BRISACIER.

Cest la fureui' au legimeiit!

f;ur unf retraite battue en sourdine à lorihestre}

C'est le soif on bat la retraite

On iloil a I eiiiieiiii !f lendemain maicher.

Dl^s bras de sa Toinon qui par son col l'arrête,

Larose, un grenadier, ne peut se détacher!

N" 7

COUPLETS.
Allegrt» inodt'rat() tciiip*/ d\ Marcia(J = 9'i)

/'/,4A0.

'*^
Fifl-e,

SS

i^
T.imliMn-

^-^
4f=-^

^È
^

mêê.

:^

lira -

ii:

(̂f'arle) C'est le soir on bat la retraite,

:^:?

On doit, a 1 ennemi le lendemain niaii

$ M m^
^^ë^^iS â é 1 V

•
fr ^;^^ ^^
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cltei; Des bras de sa Toinou,qiii p;ii' son (ol iHi.iéff, Lirose. .
lin

m
g-iviiadier, . . ne pent se détaclier
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SCENE

ROQLKNTIN, GILLE.

R(iUlK>TI?(,."i (iiDr

A nous deux, iniiinlt-'iiant!

(iILLE, .'. put

La (iiurte le IracasM;!

Gillotin n'est plus la pour recexoir les coups!..

Je brave sa colère!..

Eh! bien, que voulez-voù's?

RUQVENTI»

Ce que je veux!., ici, sais-tu ce qui se passe?..

De ton fils, connais tu la conduite et l'audace?..

GILLK

Eh! pardine, oui!

ROUIENTIN

L'infâme! 1 impudent !

(iILLE

Monsieur, point d injure, de ^race!..

Ou...

ROOIENTIN

Mais voyez quel air outrecuidant!

Le drôle, je crois, m* raeflace!

GILLE

De son enfant, des qu'il s'agit.

Des quVin attaque son petit,

Tout animal. Monsieur, mord..c'est dans la nature;

Chacun défend sa geniture...

RôOrENTlN

Quoi! tu prends son parti, brigand!

(ilLLE

Dame! a son âge on est friaùdl..

Cette tourte,après tout, n'e'tait pas excellente!

ROQfElVTir»

Tu dis, la tourte?..

«ILLE.à phH.

langue impertinente

Qui me trahit...

R<tûrEKTl>

c'est donc loi?... par malheur.

Ce n'est pas ca qui me tourmente!
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SCÈNE XIX

GILLE , BRISAGIER, ROQUENTIN.

(BHISACIEH „i, f, ,„l, se gli-s av-M- p,ér,,,ill„l,.)

Sachons un pru duli vient celto etiangt' rumeur!..

ROQI'EISTIIM

Ton nU'

GILLE

Mon fils?...

BRISACIER, à pail.

Son fils!

ROQlEiNTIÎS

Fnr ruse et par adresse

A séduit le cœur de ma nièce...

GILLE

Cet nnfanl c'est tout mon portrait!

Allez, c'est un aimable drille...

Votre nièce Rosaure est aussi fort gentille...

De vous elle n'a pas un trait...

Marions-ies!..

BRISAC1ER,H p;<it.

El moi!

ROUl'EMirv

Qu'est-ce que Ion dirait?..

GILLE

LesGille, sont, monsieur une grande famille:

Dans le monde on en voit beaucoup!

Et de bien place's . .

.

ROQrEHTIN

Apres tout.

C'est encore le mieux!

BRISAClER,»'Hvanf,ant.

Ah! que n'est-ce possible!

ROOIENTIIN

Vous étiez la?...vous savez 1...

BR ISA C 1 LR, H>iT (Ir* espoir.

c'est affreu.x!..



1759

RO QUENTIN

A mun chagrin vous vous rnoiiiivz sciisiblo

C'est d'un cœur noblo t;t geiiéi'fux

Merci!...

BRISACIKR

Pas <lc quoi!

ROUI lOINTIN

Au lieu d'un T. il lot in...

Péronnelle!..

He!...

RilUl KNTIN

Oue ne vous a-l-clle

(llioisi pour niaril...

BR.'SAOIIÎR

Qui! moi?

RdUI lOTl^'

V<ius!

BRISACIKH, a>e((i;s«|.(,ir.

Mais, je le suis!...

ROUI KIMIN

Quoi?...

(ilLLE

Quoi?...

BRISACIER

Quoi? (juoi? quoi? son cpoux...

I (illli-, lui iMiir.iiil un r(in[) ili/ [liid

(îredin!...

(ilLLE rindiinl !, 11,1^) dr pi.d ], K.jijiMiiiiii.

Monsieur!

RdUl'ElMTlN ivslilu.inl ,'. (iill,. I,. r„ii|, d.- ^li.il.

Maraud!

iïILLE n u;trl.

L'a\entuic e>t ciui'lle!
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